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LE REVEIL DU CINEMA 

Ciné-roman e n d ix épisodes 
• • - Edition Gaumont » - -

^sW 

Otaries H I Y I ' H I M O N , rîiemme ie plus follement audaeleoi d'Amériqae exécutant le saut 
de la mort à motocyclette dans le Olm Blaqseteat dont 11 est le principal Interprète. 

En >= rr.<erraat l'exclusive-'; de « Risque-
|r-.r. • pour la France, la firme Gauiuont .«'est 
assurée on succès i jnsidérable Charles Hut-
chison est en effet un homme d'un courage 
Insensé, bravant la mort à chaque Instant ; 
Il est en effet considéré en Amérique com­
me un des meilleurs anis-tea athlétiques. On 
le place sur le pied d'écra'.ité au point de vue 
«V la U mérité an Dougls* K<iirlian'.;. 

1*I.IIU t..ut <)u, sera projeté sur tous les 
•rtocfpaiu écrans n'eai pas seulement un 
ires beau film, c'est surtout une grande leçon 
d'énergie et tf'cr.clurancff. 

Gaumont présente cette semaine MAOUTE 
ET LA CRÉOLE, grand drame d'aventures, 
interprété par Maciste, l'homme le plus fort 
du monde. Ce nouveau film du célèbre ar­
tiste est agrémenté de scènes tragi-comiques 
du meilleur attrait. 

Le 4e épisode de l'affaire du OOURRIER 
DE LYOW, « L'andi ce du 18 Thermidor » 
passe actuellement . .llle. M. Léon Poirier, 
qui vient d'obtenir le prix pour le meilleur 
film de 192Z, a réalisé dans le « Courrier de 
Lyon » une de ses meilleures productions. 

Arrçes Corses 
Drame û'an;.--,.-, par C. "Barlatier 

et G. Mcurro fi? Lacotte 

Edition Vhocéa . 

Séductrice 
Comédie sentimental» en 5 actes. 

jouée par Mlle Enid Sernett 
Edit, t*athé-Consorttum 

L'A ., f 'JR DANS LE MAQUIS 
Jean, l'entant abandonné, et Marguerite 

Delorba, la fi l le du Bandit. 

Le îoman û'arnour vécu qu'a mis à PS. 
tien • PfcOcéa • est une des récusations les 
plus émouvantes qui soient. C'est l'évoca­
tion de i ette Ame mystérieuse de la Corse, 
honnête a s-a façon, rigide sur le chapitre de 
l'honneur. < t pour qtti le crime n'est que l'a­
boutissant, irrévocable de la vengeance. Cette 
singulière et terrible existence des bandits 
C irses. 'oandiis d'honneur, bandits par 
amour, «si révélée d'une façon puissante 
dans ce film d'une majestueuse et émouvante 
beauté. 

UME V I S I T E A PARAMOUNT V I L L E 

Ce film inéressera beaucoup le public,car 
fl lui montre ses vedettes préférées : Agnès 
Ayres. Thèodor» Robert?.. W'allace Beld. Glo­
ria swansan, Oorothy Dalton, Betty Comp-
aon, Jack Hclt, etc... Eu.re deux scènes au 
studio ou dans rintimftri. 

Ce film passera certainement sur tous les 
écrans. 

« LES INCOMPRISES ». — L'exquise ve­
dette, qu'est Miss M a non Oavies s est spé­
cialisée dans les rôles de petites filles gâ­
tées .. et révoltées : U faut convenir qu'elle 
excelle dans ce genre-lé. Le scénario est l'his­
toire de beaucoup de jeunes gens et jeunes 
filles voulant fonder un foyer, sans même 
connaîtra. les exigences de la vie. L'inévita­
ble se produit; chacun va de son côté, mais 
un cœur généreux se sacrifiera pour que 
celle qu'il éime connaisse enfin le vrai bon­
heur 

Halph -Kellard et Carlysle Blackwell sont 
les excellents partenaires de Manon Davies. 

En résumé, un succès de plus à ajouter au 
glorieux succès de « Paramount ». 

Communiqués 
UNITED-ARTISTS. — Cette semaine: DIS­

TRACTION DE MILLIONNAIRE, (avec George 
Arliss). — LE SIGNAL D'AMOUR (avec Mary 
Rekrord). — En préparation : CRlNQUtf-
BILLE (avec Maurice de FeraudvV 

UNION-EOLAIR. — Cette semaine: LE S» 
COMMANDEMENT (superfilm à grand spec­
tacle). 

FILMS HARRV. — Cette semaine : LA 
POSEE DE WHITEOHAPBL (avec Betty Bal-
four). 

ÙNIVERSAL PILM. - Cette semaine. : TU 
NE TUERAS POINT 'avec Lonchaneyl — 
En préparation : « KID ROBERTS GENTLE­
MAN DU RING », grand film sportif (en S 
épisodes) 

BNKA. - cette semaine: LE TOURNANT 
DANGEREUX. - « LE PRINCE DES TENE­
BRES . . 

POX FILM.— Cette semaine: LES ECUEILS 
M LA VIE, scènes dramatiques. — L'BPBR-
Visa NOIR. — BRISE-TOUT (aventures spor 
«»•*» *vec TOM M u a 

Mlle Enid BERNETT 
dans le réla de Nanoy Lion 

Nancy Lion est une jeune fille décidée, qui 
veut faire elle-même son bonheur. Elle entre 
comme habilleuse au théfttre de l'Eden de 
New-York, ou elle apprend... beaucoup de 
choses qu'elle ignorait, mais son Idéal à elle 
est de conquérir l'homme qu'elle aime, et 
cette arme féminine, « la séduction », elle ne 
l'emploiera qu'à ce but. Y parvient-ftlleT C'est 
ce que le film nous enseigne; il nous con­
duit d'ailleurs dans un milieu industriel où 
« la séductrice • emploie son charme a dé­
fendre son bonheur. • Séductrice * est une 
trèe bonne production Patbé. 

LE ROYAUME DE T U L I P A T A N 
•vos Harald Lloyd 

Le célèbre comique Lui vient encore de 
réaliser un film d'une drôlerie inpayable. 
Courtier en librairie ressemble au prince 
Razza, fils du roi Tulipatan, dont le royau­
me est en révolution. On le fait passer pour 
le prince pour sauver la tète a ce dernier. 
Mais Lui tire lui-même le premier coup de 
canon. La foule le nomme président de la 
République et 11 épouse la princesse Florette, 
après avoir sauvé la famille royale. Ce film 
amusant au possible est appelé à un gros 
succès. - • 

Indiscrétions 
COMMENT ON DEVIENT VEDETTE EN 

AMERIQUE. —'En Amérique, ce ne sont 
pas les fantaisies d'un metteur en scène ou 
d'un commanditaire qui font les étoiles. 
C'est le public lui-même qui, par le canal 
des directeurs-de cinéma, demande au pro­
ducteur l'élévation « u rang de vedette de tel 
ou tel interprète, qui a fait heureusement 
sas preuves. C'est ainsi que Walter Hiers 
qui « tournait » des rôles secondaires chez 
Lasky, depuis tantôt deux ans, fut «fait 
étoile» à la suite d'un référendum des ex­
ploitants, à qui il avait fait faire des recettes 
satisfaisantes. Le successeur de Fatty tour­
ne actuellement « Sox bits an hour », (douze 
sous de l'heure). 

UN MOIS DANS LES STEPPES GLACEES. 
— La troupe d'Alice Brady vient de rentrer 
du Grand Nord-Ouest Canadien où elle 
tourna <• ta Fiancée des Neiges » (Snow 
Bride» durant un mois, au fond • du grand 
désert blanc : un mois de vie dans une 
hutte de bols, au régime de la viande d'élan 
et par un frcid tel que l'opérateur revint 
avec les oreilles» gelées et qu'une des actri­
ces dormait avec cinq paires de bas de laine, 
trois sorties de bain et une fourrure. Le sen­
tier qui mène à la gloire cinégraphique n'eet 
pas toujours bordé de rosiers. 

Le général Naunoury 
est mort subitement 

Il expira prêt de sa femme 

dans l'express Paris-Bordeaux 

Orléans, 28. — Le général Maunoury est 
mort subitement cet après-midi, dans l'er-
press Paris-Bordeaux, qui part de Paris a 
jnidi. 

Le général Maunoury avait pris le train 
à la gare d'Orsay, en compagnie de sa fem­
me. Il venait voir & Orléans son fils, le 
commandant d'artillerie Maunoury, détaché 
a 1 "état-major du fie corps. 

Aux environs d'Etampes, le général Mau­
noury fut pris d'une syncope et vers 13 b. 30 
entre les ga.-es de Chevilly et d'Artenay, il 
expira, après une douce agonie et sans 
souffrance. 

A l'arrivée de l'express en gare des An-
brais, le corps du général a été transporté 
dans le cabinet dee Inspecteurs du contrôle. 

ht franc monte, descend.., 
Paris, 28. — Le franc s'est brusquement 

relevé dans la sorée de lundi et cette amé­
lioration s'est encore accentuée hier. La 
livre sterling, qui débutait ^ 73,61, a clôturé 
à 70.40 ; le dollar est descendu de 15.69 à 
15.015. Les 100 marks sont tombés de 0.08 
à 0.075. 

Mercredi, il y eût une légère reprise ; en 
clôture, la livre sterling obtint 70.875 ; le 
dollar, 15.115 et les 100 marks, 0.075. 

f O i O , », 

Un jeune homme a volé 
100.000 fr. à sa mère 

Boves, 28. — Hier soir, vers 4 b. 30, Mme 
Vve X..., 70 ans, rentière, se rendait chez 
un notaire an compagnie de son (Us. venu 
de Paris, pour régulariser une situation 
de famille. 

Soudain, dans la rue, son fils lui arra­
cha brusquement un paquet de valeurs 
représentant plus de cent mille (rancs et 
disparut. Mme X... prévint le commissaire 
de police, qui télégraphia le signalement de 
son fils à Paris. On a retrouvé sur lui les ti­
tres qui ont été remis à sa mère. 

Sarah Bernhardt repose 
à sa dernière demeure 

La grande tragédienne fut mis* 
en bière Mercredi matin 

Paris. 28. — La mise en bière de la dé-
nouille mortelle de Sarah Bernhardt a été 
opérée mercredi dans la matinée, à U b. , 
en présence de la famille. 

L'illustre tragédienne a été placée dans 
le cercueil en bois de rose ouaté de satin 
rose, qu'elle fit construire, U y a une tren­
taine d'années. 

La Ville de Paris sera officiellement 
représentée aux obsèques rar MM. Peuch 
président du Crnseil municipal e t Juillard, 
Préfet de la Seine. 

On croit qu'un délégation des auteurs 
et compositeurs belges y assistera ainsi 
crue La plupart des directeurs de . iâtree 
bruxellois. 

Le défilé au domicile de Mme Sarah 
Bernhardt a continué pendant la journée. 
Des fleurs, dee bouquets, des cartes . amon­
cellent M. Maurice Bernhardt a r çu un 
télégramme do condoléance» de la reine 
d'Angleterre. 

'Je veux bien mourir, muât 
h M veux pat mourir a'inanition " 

Sarah Bernhardt était revenue malade 
d'Italie; elle souffrait beauco p de l'esto­
m a c Les médecins La mirant à un rigou­
reux régime d'où les mets trop azotés 
étaient exclus : elle s'irait dû se nourrir, 
au principal, de compotes, de fruits, de 
bananes. Elle essaya ; .nais s'aperçut très 
vite que ce n'était pas suffisant Eli» avait 
des ébloulssements ; elle perdait la ma 
moire. 

Elle fit revenir les docteurs «t leur dé­
clara : « Je veux bien mourir, mais je ne 
veux pas mourir d'inanition et à mon âge 
on ne se laisse pas déposséder de ses sou­
venirs ». Elle avait fait un choix avec toute 
sa lucidité-: « Ce que je puis promettre 
c'est de ne pas abuser de ce ou i me reste 
défendu ». 

a moço < 

Arec des bonbons, un sadique 
attira une fillette dans ie bois 

Paris. 28. — A l'angle do U route des Sa­
botiers et de la route de Nogent, l'attention 
dû garde Jacquit, du bois de Vincennee, 
était attirée, vers 5 heures du soir, par 
un individu qui couché sur le gazon, à 
proximité d'un petit boqueteau, avait à 
côte de loi une fillette e t a n enfant de 
quatre ans. L'individu se livrait a. des. 
actes iimufeiwg" SUT l a , f mette, pendant 
ôue l'enfant suçait des bonbons. 

Conduit au commissariat de Vincennee. 
l'ignoble personnage c'Jeiina son état-civil : 
Georges Hoffmann, 35 ans, porteur aux 
Halles, demeurant 72, rue du Temple, à 
Parie. Depuis un mois, il vovait la fillette, 
chantée de promener son petit frère, boule­
vard de la Villette, et hii offrait des bon­
bons. Hier, il réussit à l'entraîner dans 
le bois de Vincennes. Dans ses vêtements, 
on trouva le pantalon de la fillette, une 
boite de bonbons et un revolver. Hoffmann 
a été envoyé au Dépôt 

LIRE EN DEUXIEME PAO! : 

LES O P P R I M E S 

La Chambre s'est occupée 
de l'élection des dépulés 

M. Andrieux a combattu 
le scrutin de liste et la R. f». 

L'ordre du jour de la Chambre appelait 
hier après-midi la suite de la discussion du 
projet de M. MARC SANGNIER, sur l'élec­
tion des députés. 

M. ANDRIEUX invita ses collègues à re­
venir au suffrage universel, direct, majori­
taire et souverain. Le scrutin uninominal, 
dit-il, est le seul qui soit compatible avec 
les grands principes républicains. 

Le parlementarisme, conclut M. AN­
DRIEUX. qui est le gouvernement des ma­
jorités, est incompatible avec la R- P. 

M. J.-L. BONNET prononça ensuite un 
long panégyrique en faveur du scrutin de 
lista avec représentation proportionnelle 
et la suite de la discussion fut renvoyée à 
une date ultérieure. 

Ce matin discussion du projet de loi sur 
le recrutement de l'armée. 

Le renouvellement des banx 

aux commerçants et inaus'criels 

La Chambre avait repris le matin la dis­
cussion du projet de loi, retour du Sénat, 
portant modification de l'art 1737 du code 
civil, en ce qui concerne le renouvellement 
des baux à loyer d'immeublee à usage com­
mercial ou industriel. Le but de ce projet 
est de protéger les commerçants, contre les 
expulsions brutales, & expiration de bail. 

M. LEVASSEUR rapporteur, en présence 
des objections faites par le Sénat au texte 
de la Chambre, proposa les adjonctions sui­
vantes : 1. Le renouvellement du bail ne 
pourra être supérieur à, 12 ans ; 2. La con­
vention pourra être modifiée tous les cinq 
ans ; 3. Si le bailleur se refuse à répondre 
aux propositions de son locataire, le renou­
vellement du bail sera de plein droit 

Ce débat sera repris après la rentrée. 
> c O o « 

Le carnet international 
des automobilistes 

On sait que d'après de nouveaux règle­
ments, les automobilistes désirant voyagei 
à l'étranger avec leur véhicule, doivent être, 
à partir du 1" Avril prochain *n possession 
d'un carnet, dit carnet international, conte­
nant des renseignements détaillés sur leur 
voiture et sur eux-mêmes. 

Or, il paraît qu'en Belgique on exige 
d'ores et déjà ie dit carnet. 

Ceci • fait sa multiplier les demandes à 
la préfecture, où se trouvent actuellement 
plusieurs centaines de carnets «n souffrance. • 

Satisfaction ne pourra vraisemblablement I 

Les prochaines interventions socialistes 
Paris, 28. — Dans sa réunion hebdoma­

daire, le groupe socialiste a designé pour 
intervenir dans les discussions : 1° de la loi 
sur le recrutement de l'armée : Laudier, 
Rognon, Mistral ; 2* Sur les crédits de la 
Ruhr, Lebas, Moutet, Rognon, Urhy, Auriol 
et éventuellement, Léon Blum. 

* o » o « 

Un cycliste tué, deux autres 
blessés par des gendarmes 
ILS AVAIENT TEHTS D'ASSOMMER 

LES W n E S B W T A H T S DE LA LOI 
Rennes.' 28. — L'autre soir, à 9 heures, 

quatre jeunes gens montés sur des bicy­
clettes non éclairées furent arrêtés par les 
«endarmes 'e la brigade de Merdrignac, 
arrondissement de Loudéac. Ils opposèrent 
une vive résistance et tentèrent d'assomr er 
les représentants de l'autorité. Le gendar­
me Lesquelen sortit son revolver et fit feu 
sur les assaillants. L'un d'eux, aga de 
30 ans, originaire d'Illifaut, fut atteint 
par une belle et expira dans la nuit. Deux 
autres jaunes gens furent blessés. Le par-
cruet de Loudéac s'est rendu sur les lieux. 

Pour avoir voulu sauter 
du train en marche 

La VeaVe du rendrai FiéVe t 
fut blessée mortellement 

Versailles. 28. — Hier soir, Mme Fiévet, 
veuve du général, domiciliée à Versailles, 17, 
rue Mansard, voulut descendre d'un train en 
gare de Versailles, rive droite, avant l'arrêt 
complet du convoi, lorsqu'elle fit une chute 
et eut le pied pris entre le marchepied du 
wagon et le quai-

Traînée sur un parcours de plusieurs mè­
tres, Mme Fiévet, grièvement blessée; fut 
transportée à l'Hôpital de Versailles, où elle 
expira presqu'aussitôt. 

Un jeune, homme eut 
tes pieds coupés 

Nice, 28. — Hier soir, M. Louis Foniana, 
âgé de 23 ans, ayant voulu sauter d'un train 
en marche avant d'arriver à la station de 
Monte-Carlo, a eu les pieds coupés. 

On l'a retrouvé ce matin, évanoui et dans 
un état très grave. 

« • -

Une dactylographe a été 
happée par un conVoi 

Versailles, 28. — En traversant la vole fer­
rée, près de la gare d'Aubergenville, une 
dactylographe. Mlle Antoinette Laurent. 
figée de 22 ans, domiciliée à Aubergenville, 
a été tamponnée et tuée net par un tram. 

La crainte est le commencement... 

Des ouvriers polonais vicrçncpt 
travailler dans nos régions 

Attentat et Accidents 
dans la Ruhr 

Photo aéVe.tJ. 

L'ARRIVEE DE c LA POLOGNE > A DUNKERQUE 

Novt avons annoncé Varrivie à Dunkeraue du navire « ta Pologne » amenant en 
France un nouveau contingent de SS8 travailleur* polonais à repartir dans las 
réaions libérées. 

Voici la photo du curieux spectacle d Varrivie du navire au moment où, avant lé 
débarquement, rappel des passager» est fait. 

Une note énergique 
envoyée k Berlin 

• • • • • • • » 

Le Reick ayant décidé, sans autorisation 

de laC. d. R., de contracter un emprunt 

Paris, 28. — La C.-d-R. a délibéré mardi, 
sur la décision que venait de prendre le 
Reich de contracter un emprunt de plus de 
200 millions de marks, en devises étrangè­
res. A l'unanimité, les délégués de la 
C.-d-R. ont déclaré que toute émission par 
l'Allemagne, sans autorisation, est interdite 

Une deuxième question fut posée : La 
C.-d-R. a-t-etle le droit, en vertu de l'article 
248 du traité, de considérer le produit d'un 
emprunt allemand comme une ressource 
hypothéquée,, au .profit des réparations, et 
d'en réclamer le versement total ou partiel î 

Les délégués français et it*MBB ottTre-
pondu oui. Leurs .trois autres coilèguee, 
dont le délégué belge, ont été d'avis opposé. 

Troisième 'question : Les garanties' offer­
tes par le Reich aux souscripteurs,. et no­
tamment celles de la Retchshank, -sont-
elles valables 1 

A l'exception du délégué français, la 
C.-d-R a estimé, en substance, que la 
Reichsbank, étant un établissement privé, 
échappait au privilège des Alliés et pouvait 
donc offrir des garanties suffisantes. . 

Le Reich en émettant. l'emprunt de 200 
millions ayant agi sans l'autorisation de la 
C.-d-R., la Commission, conformément aux 
stipulations du traité de paix, reste en pos­
session de tous ses droits sur les biens et 
ressources de l'Etat Allemand. Sir John 
Bradbury et M. Delacroix ont été chargé 
de rédiger, dans ce sens, une note énergi­
que, qui sera sans doute remise aujourd'hui 
à la kriogslastenkommission. 

L'emprunt produira 

159 millions ne marks-or 

Berlin, 28. — Les résultats de la sous­
cription de l'emprunt intérieur de 200 mil­
lions de marks-or sont maintenant connus 
approximativement. Le total atteindra tout 
au plue 130 millions de marks or. 

Ces 200 millions, destinés à des buts poli­
tiques, sont une barrière dérisoire contre le 
poids des 400 milliards de marks-papier qui 
sont imprimés chaque semaine uepuos six 
semaines déjà. Les devises ainsi recueillies 
sont destinées a être englouties dans la 
folle tentative en vue de stabiliser une mon­
naie dont on multiplie la quantité à l'infini. 

mis» 

. Tais-toi. tu m'horripiles avec ton 
i S ! ^ . °2ft à t 0 M l e 8 taté"«"* 0 ° " l a sourire idiït... Ah ! si Madame Fortineaj. 
ijiate indiquée 1 l n'ajiatt pas aitrappé cinq ans de réclusion 

Une femme jeta son bébé 
par la portière sur la voie 

EHe lit ce geste terrible 
peur emker une scène de ménage 

Fontainebleau, 28. — La femme Denise G... 
manouvrière a Launoy, commune de Bien* 
nés, est une veuve de guerre remariée de­
puis dix-huit mois. Os son union nouvelle, 
naquit, U y a quinte - Jours, un enfant du 
sexs masculin, a l'Hôpital de la Piété, où 
Denise était -en traitement Cette naissance 
désola profondément le mari, qui désirait 
une .fille. Pour se débarrasser du pauvre 
bébé, il conseilla A sa femme de l'abandon­
ner a l'Assistance publique. La mère, simple 
d'esprit, accepta - cette mission. Cependant, 
quittant Paris dimanche, elle revint au 
pays avec son nouveau-né Dans le train 
parti de Montereau à 19 h. 50, elle songeait 
à la colère de son époux obligé d'élever l'en­
fant. Une voyageuse ayant - remarqué que 
Denise G... qui était 'montée dans'le com­
partiment tenant un bébé dans ses bras, ne 
t'avait plus au moment où aile quittait le 
wagon. 

Des gendarmes interrogèrent la femme D... 
qui finit par avouer que pour éviter une 
scène conjugale, elle avait, de la plateforme 
du wagon, Jeté l'enfant sur le talus de la 
voie 

G... a également reconnu set torts. 
— l'ai recommandé à ma femme de met­

tre notre enfant à l'Assistance, dit-il. parce 
que Je ne tenais pas S avoir un garçon. Je 
voulais une fille... 

Ils ont été laissés en liberté en raison des regrets qu'ils ont exprimés. Ils sont venus 
rechercher le bébé et ont promis de l'élever. 
% • • > • • % • s se B«at<f»aee»»»«>a/eo,%%%%,« 

Le femps d'aujourd'hui 
AMELIORATION 

Amélioration Brouillard le matin, pais 
ciel nuageux avec belles éclairdea. Rares 
ondées locales. Température mHiff"m : S* 

Le premier n'eut pas de suites tàckeuset 
mais les antres tirent des victimes 

Ousseldorf, 28. — Deux pélards ont e * 
plosé, le 27 mars, sur la voie ferrée, entra 
Westerholt et Buer, au passage d'un train 
militaire. Un rail.a été coupé ; mais U ne 
s'est produit aucun accident de personne. 

Une enquête a été ouverte par l'autorité 
militaire et des sanctions seront prises 
contre les municipalités de Buer et de Wes» 
terhoit , 

Un train tamponna un camion-autt 

et 6 allemands turent tues ou blessés 
Dueseldorf. 28. — Entre Oberweset «t 

Saint-Gear, un train militaire a tamponné, 
A t a passage à niveau, un camion automo­
bile conduit par un allemand, n y eut trois 
allemands' tués et trois blessés. 

Les accidents de ce genre sent assez fré­
quents, les garde-barrière aUemands ayant 
.abandonné leur service comme le reste du 
personnel des chemins de fer, les passages 
à niveau ne son. plus gardée. 

Les autorités françaises rendront, doré­
navant les municipalités responsables ds 
la garde des passages a niveau. 

Un cycliste militaire se jeta sur un auto-car 
et se tua 

Mayence, 28. — Le soldat français Gail-
lard-Lacombe, de la classe 21, appartenant 
au 33e régiment de tirailleurs algériens de 
Caste!, cycliste au service de contrôle de la 
navigation, effectuait hier après-midi une 
course dans Mayence, lorsqu'il se jeta, au 
croisement de deux rues, sur on auto-car 
qui tait le service des voyageurs entre 
Francfort et Mayence depuis Ta grève des 
chemins de fer. Le pauvre soldat fut relevé 
par des passants le crâne ouvert ; U avait 
été tué sur le coup. 

— » 

La circulation se rétablit 
sur le canal Rhein-Herne 
Essen, 28. — Les deux péniches coulées 

par les allemands dans le canal Rhein-
Herne ont été renflouées. Le canal se trou­
ve ainsi dégagé depuis le Rhin jusqu'au 
km. 18. De grands établissements métal­
lurgiques ont encore licencié leur personnei, 

Les rues de Barcelone^ 
se tachent de sang 

Plusieurs ouvriers ont été atsastines 
et un attentat politique a Hé avorté 

Barcelone, 28. — Le régime de terrorisme 
semble vouloir renaître à Barcelone La nuit 
dernière. Celle Rieueeta, un syndicaliste a 
été blessé grièvement a coups de couteau 
par deux inconnus qui prirent la fuite. A son 
domicile un autre syndicaliste a eu la etnau 
tranchée. 

Celle de la Cruz, un ouvrier a été toi à' 
coups de feu par des individus embusqués 
au coin d'une rue. 

Ce matin, vers 8 heures, un autre ouvrien 
a été assassiné à coupe de bâton Enfin, U 
semble que la police ait fait avorter on 
attentat contre l'ancien ministre Beltran 1 
Musitu, au moment où. quittant son demi 
cile, il allait monter dans son automobile. 

A quoi bon, par des aperçus même 
sommaires, déflorer une oeuvre encore 
inédite, enlever ans partie 'de sas 
attraits t une lecture que ton auteur 
s voulu passionnants et qui la sera de 
la première à 1s derniers ligne ? 

C'est Dimanche prochain V AVrÛ 
qui nous commencerons à postier te* 
superbe roman d'amour inédit 

L A MANGEUSE DE CŒURS 
ans la mattrs romancier Jean JDemais 
e écrit spécialement a notre demande 
pour nos lectrices s t cellaa-ci Muroat 
donc bientôt qui est la myatérteoaa et 
fatale créature eue t'en appelle 
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